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-Nous devons des remerciements à nos confr-ères (les journaux
sulivants qui ont b)ien voult uipalet. de nouis d'une façon si
imiiable L'Etole LowelAl ; Le Mondcl JIius/ir!, dle Mon tréat

L'Oue.çt Canadien, d'l Mm ion toii; La 1>alie. (te Mon tréal
U'Avenir National, de Manulhester ; UAI venir du Nord, de Saint-
.lérome; Le San~Ja~3pi~e(le Paýwtueket L; L'~Ja ,(le
Central Falls ; La Presse, (le Ilolyokc, et, l'(lqcu delta

lPuis nlouis serions inigrats. si lious ouibliions de. remercier
une p)etite feiflle (le Quéhec :La 1Yidon(bt le jeune r-édzic-
Leur, M. 1). I)umlonticr. i bienl Voului mous laire unle réýclamie telle
(11W nonis lui en dlevons Lile î'econinaisstance -notsa D*Ve-
puiis queio La VdriId ntous fait (te la réclame, nous aot le
plaisir de. constaier 1111e sensible et, miagnifique augmentation
(lans la vente au ntuméro (le notre Revuie ù uécc

Nous ci-oyons ètre agréaibles et utiles 'i M. Dimionier, en li
adressn. par le pl us prochain courrimr, un nouiveaui dictionnaire
français et quelques j~ournauix parisiens.

Nous sommes hieureuix de pouvoir annoncer qtue, dans un
prochiainf 1numéro de la1 Revue, nous publierons un excellent
ariticle d'uni prince de l'gieet (le bonnes et brillantes pages
d'un aincien ministre deý France.

Meýlrci (donc à tous nos chers confrères (l'Amérique qlui nous
tendent une mai si bienveillante et si amicale.


